
Est EnsEmblE

l’intention  
affichée  

à l’exemple de paris.

en reprenant la compétence
a été créée le 1er janvier 2010, 

la communauté 
d’agglomération

qui regroupe neuf communes à l’est de paris
Bagnolet, BoBigny, Bondy, les lilas, 

montreuil, noisy-le-sec, pantin,  
lE pré-saint-gervais Et romainville

eau,
avec

de l’eau, 

de revenir à  
une gestion puBlique 

(caee),



mais

les élus communautaires,
pourtant majoritairement de gauche,

changeaient d’avis

à la gestion privée, 

quelques mois plus tard,

en force 

Et faisaient
passer

le retour
au sedif,
et donc

avec veolia.



à franchir

une irruption citoyenne
interrompit la séance
du conseil communautaire

du 23 novemBre 2011.
une nouvelle séance fut programmée

dans le délai minimal de 7 jours, 

Et la même déliBération
a été proposée

et votée
sous les huées

des citoyens
qui avaient réussi

des vigiles.
le Barrage



de déBat puBlic ouvert.

suite à
ce vote scélérat,

intervenu
dans des conditions scandaleuses,
la coordination eau ile-de-france
a saisi la justice administrative, 
qui vient d’annuler la décision.
la décision du triBunal

sanctionne
les conditions

dans lesquelles
s’est déroulé le vote

au conseil d’agglomération,

en particulier

l’aBsence



cette annulation
constitue

une seconde chance
pour remettre à plat

la gestion de l’eau à est ensemBle

Et mettre en œuvre
une gestion puBlique

comme s’y était engagée 
la caee,

il y a deux ans.



de fait,
le jugement ouvre

une période de vide juridique
pendant lequel
la caee n’est plus liée
au sedif et à veolia :

tous les choix
sont à nouveau

…

 possiBles



c’est plus facile de discuter, 
on ne défend pas une écurie, 
on informe et on écoute le citoyen. »

— 65 % d’eau, et vous aussi !
et qu’on répond :
— vous êtes qui ?
« quand on fait ça, si on nous demande : 



le sedif, Syndicat 
des Eaux d’Ile-de-France, 
regroupe 142 communes 
de la banlieue parisienne 
pour assurer la distribu-
tion de l’eau potable.

depuis un siècle, le sedif 
délègue ce service puBlic 
essentiel à une seule et 
même multinationale : 
veolia.

Il s’agit d’un 
contrat de régie 

intéressée, qui s’avère particu-
lièrement avantageux pour l’en-
treprise, beaucoup moins pour 
les usagers : l’eau de la banlieue 
parisienne est parmi les plus chè-
res de France. Notre facture est 
40 à 58 % plus élevée qu’à Paris, 
où la distribution de l’eau est 
gérée par une régie publique.

le sedif impose une tarification 
antisociale et antiécologique. Les 
familles nombreuses sont pénalisées : à partir d’une consom-
mation annuelle de 180 m3 (3 adultes, 3 enfants), elles payent 
20 % plus cher que les autres. Les grands consommateurs 
(plusieurs centaines de milliers de m3) bénéficient EUX d’une 
ristourne de 60 % : c’est injuste.



eau de paris est redevenue 
un service puBlic,  
régie municipale, qui a pour objet de gérer le 
service public de l’eau à Paris, de la production 
jusqu’à sa distribution aux usagers et abonnés. 

cela permet de réaliser des économies, 
de favoriser la protection 
à court et long terme 
des ressources, 
et de privilégier 

la qualité de l’eau. 



la première réunion de 
“concertation” de tous les 
haBitants d’est ensemBle 
avait lieu le 18 mai 2o11 à 
l’hôtel de ville de pantin.

à l’entrée de celui-ci,

la Brigade activiste des clowns (B.a.c.)

n’apportait 
d’eau puBlique,
strictement interdite à 
Est EnsEmblE
et plus encore à pantin.

armés de poireaux détecteurs d’eau,
ils fouillèrent le puBlic.
certains avaient de l’eau puBlique

dans le cerveau…
“allez vite vous faire laver le cerveau à la réunion”

“et surtout, ne parlez pas d’eau !”

était là pour assurer “le service du désordre”.
elle a voulu “aider” les organisateurs

à contrôler que personne



« une fois un élu m’a dit :
“ mais qui le signe, ce tract ? ”
j’ai pris mon stylo et je l’ai signé. »



« ici en 
Banlieue 

parisienne, 
c’est une 
des eaux 
les plus 

chères de 
france ! » 


